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phrases, de la géographie, de l’expression simple et claire, de 
l’emploi et de l’intelligence des mots. A tout instant on est 
décontenancé et stupéfié par des trivialités de langage inexpli­
cables, tellement que les façons de dre les plus intelligibles des 
gens les plus ignorants passent cenrerament dansnos journaux 
et font partie de leur style quotidien, comme par exemple 
" embarquer à bord des chars ” pour dire tout simplement 
" prendre le train. ” Et cela n’est qu’un exemple entre vingt 
mille, entre vingt mille, entendez-vous bien !

Oh ! Quand je vois ce qu’on a fait de notre jeunesse, si in­
telligente en somme et si bien douée, quand je pense à l’ins­
truction qu’on lui a donnée en retour de la confiance illimitée 
et de l’obéissance passive de tout un peuple, quand je la vois 
livrée sans contrepoids à une caste d’hommes qui s’est cons­
tituée l’unique éducatrice des générations, qui repousse comme 
un sacrilège l’idée seule de recruter des professeurs en dehors 
de son propre sein et qui aime mieux nous abandonner au mé­
pris des autres races, que de voir diminuer d’une infime fraction 
la domination qu’elle exerce, je me sens,—et bien d’autres se 
sentent comme moi,—saisis d’une indignation patriotique qu’il 
n’est plus possible aujourd’hui de contrôlerni de retenir en soi !
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